
 
 

 
FOIRE AUX QUESTIONS : 

 

« Qu’est-ce qu’être heureux ? Comment être heureux ?» 6ème partie de la réponse 

 
6 – L’AMOUR INTERPERSONNEL 

 
La joie d’aimer ne suffit-elle pas au bonheur des hommes et des femmes qui croient à l’amour 

et qui veulent bien consentir à quelques sacrifices pour connaître la joie exaltante de se plaire l’un à 
l’autre, de tout faire l’un pour l’autre, de se donner tout entiers l’un à l’autre, tout en se consacrant à 
l’éducation de leurs enfants ? 
 

Il est vrai que les joies de la véritable amitié et de l’amour authentique sont vraiment 
exaltantes et qu’elles ont été célébrées par d’innombrables poètes. 
 

Mais l’être le plus aimable a ses défauts, et surtout celui d’être mortel. La disparition d’un être 
cher reste l’une des grandes peines de toute vie humaine. 
 Un jour ou l’autre, les époux sont obligés de constater qu’ils ne peuvent pas s’apporter l’un à l’autre 
le bonheur absolu. 
 Peut-on être pleinement heureux quand il y a autour de soi des êtres qui souffrent, qui ne s’aiment 
pas, qui ne nous aiment pas ? « Il peut y avoir la honte, dit Rambert dans La Peste, à être heureux tout 
seul ». 
 Bien des divorces s’expliquent par le fait que les époux oublient que l’amour conjugal n’est pas 
seulement une attirance réciproque, mais la décision de s’aimer pour toujours. Malheureusement le 
romantisme a répandu le mythe de l’ « âme-sœur » pleinement accordée à ce que je suis. Mythe 
aliénant, surtout lorsque « le démon de midi » s’abat sur l’un des conjoints. (à suivre) 
 

Père Pierre Descouvemont 
 
 


